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Vous êtes entrepreneur, commerçant, artisan, vous désirez passer votre publicité 
dans notre journal ? Faites appel à nous.
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Ces maires ont été battus aux dernières élections, ou ont passé la main.  
Mais ils n’ont pas abandonné la politique, qu’elle soit municipale ou nationale.
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Dossier    Portrait

DOSSIER   Est-il impossible de décrocher  
de la politique ?

24H/24

CENTRE DE TÉLÉCONTRÔLE  
BASÉ AU PECQ

LES TÉLÉCONTRÔLEURS :

• surveillent à distance les installations d’eau et d’assainissement 24h/24
• coordonnent les interventions des agents d’astreinte
• alertent la population par message téléphonique ou sms en cas de crise  

sanitaire

ZZZ

VOUS POUVEZ DORMIR SUR VOS 2 OREILLES,  
SUEZ VEILLE SUR VOS INSTALLATIONS 

lagazette-yvelines.fr

S’il n’est pas mécontent d’avoir 
lancé avec succès, il y a quelques 
mois, sa petite entreprise de 
conseils en nutrition et en dié-
tétique, Walid Boutagouga ne se 
repose pas sur ses lauriers : « Je 
peux encore faire mieux », lâche-t-il 
dans un grand sourire. Passionné de 
sport, ce jeune homme de 22 ans à 
la force tranquille s’est choisi pour 
carrière la nutrition des sportifs 
professionnels.

Un enfant du quartier  
des Brouets

« Paradoxalement, la chose la plus 
importante au niveau diétiétique ne 
va pas être quantitatif mais de l ’ordre 
du ressenti : comment s’inscrit-il 
dans ce régime-là ? Le gros du tra-
vail est psychologique, émotionnel », 
rapporte-t-il. Pour l’instant, il suit 
surtout des compétiteurs de sports 
de combat, friands de conseils car 
obligés de respecter le poids maxi-
mal de leur catégorie.

« J’avais la passion du sport depuis 
tout petit », se souvient-il, lui qui 
a été gymnaste de 10 à 16 ans :  
« J’avais un petit gabarit, et j’aimais 
les acrobaties ». Il découvre ensuite le 
bodybuilding, pratiqué jusqu’à ses 
études supérieures dans le quartier 
des Merisiers, et dont il garde tou-
jours une large carrure entretenue 
en salle de musculation.

Le jeune homme, né à 
Aubergenville avant une enfance au 
quartier mantevillois des Brouets, 
n’en a pourtant pas oublié de soi-
gner son intellect. Doté de certaines 
facilités, il passe sans problème 
un bac ES. « J’avais comme projet 
de travailler avec mon père [dans 
le commerce international] », se 
souvient Walid Boutagouga... qui 
abandonne rapidement cette idée 
initiale pour embrasser sa passion 
du sport.

Il pense alors devenir compétiteur 
de haut niveau : « Mon père, en bon 

père de famille, m’a fait remarquer 
que si je me cassais quelque chose, je 
ne pourrais plus exercer ». Touché par 
l’argument, il se dégote une for-
mation en nutrition sportive, qu’il 
termine l’an dernier après un stage à 
l’Institut national du sport (Insep), 
« le Saint Graal » de son métier. 

«  Le gros du travail  
est psychologique »

Encore à l’Insep, il contacte, au 
culot, l’un des spécialistes français 
de la vente de compléments ali-
mentaires, Gordo nutrition. Il lui 
propose de l’aider à sélectionner 
les bons produits et de suivre ses 
clients, en échange d’un espace 
dans la boutique pour recevoir. Le 
patron accepte : « Ca été le déclic de 
ma courte carrière ! Il a fait beaucoup 
pour moi en m’ouvrant les portes, alors 
qu’il n’avait rien à gagner au début.»

Depuis, il a suivi une centaine de 
compétiteurs, dans de nombreux 

sports de combat. « Comme il y a un 
impératif de poids, ça me met au défi 
d ’être le plus performant possible, je 
n’ai pas le droit à l ’erreur », explique 
le jeune entrepreneur. Qui se refuse 
d’ailleurs à les mettre en danger, lui 
qui reçoit souvent des appels pour 
perdre rapidement de la masse, 
combat oblige : « Si j’ai la possibilité, 
je ne fais pas les grosses pertes de poids, 
ce n’est pas ma manière de travailler. » 

Pas toujours facile face à ces 
sportifs de haut niveau, habitués 

à la douleur. « Ce sont parfois des 
échanges intéressants », indique-t-il 
sans plus en révéler, souriant mais 
impassible. Malgré sa vingtaine 
d’années, il dégage une maturité 
rare à cet âge. Ainsi, impossible d’en 
savoir plus sur ses projets à venir : « 
Il ne sert à rien de le dire à l ’avance. »  
Mais il n’a manifestement pas fini 
de travailler sur le mental de ses 
clients, si important à ses yeux, 
pour arriver à améliorer leurs per-
formances physiques.

PORTRAIT Walid Boutagouga, entrepreneur  
à 22 ans : un peu de culot et beaucoup de travail
Il a terminé ses études il y a quelques mois, et s’occupe pourtant déjà de l’alimenta-
tion de nombreux sportifs. Ce diététicien du sport est avant tout un passionné, qui ne 
compte pas s’arrêter là.

« Mon père, en bon père de famille, m’a fait remarquer que si je me cassais quelque 
chose, je ne pourrais plus exercer », note ce jeune nutritionniste qui imaginait devenir 
sportif de haut niveau.

LA
 G

AZ
ET

TE
 E

N
 YV

EL
IN

ES

Il est souvent reproché aux hommes 
et femmes politiques français une 
tendance plus accentuée que dans 
les autres démocraties européennes 
à s’accrocher au pouvoir. Qu’ils aient 
choisi de volontairement passer la 
main ou perdu lors d’élections muni-
cipales, d’anciens maires de la vallée 
de Seine ont confié à La Gazette les 
raisons qui font qu’ils continuent leur 
engagement politique après avoir 
quitté la mairie.

L’ex-édile (PS) de Conflans-Sainte-
Honorine, Philippe Esnol, s’il a 
volontairement abandonné son 
fauteuil de maire en 2014, continue 
comme sénateur des Yvelines (PRG) 
de participer à la vie politique fran-
çaise. « Je crois que quand on remplit ces 
fonctions pendant toute sa vie, comme ça 
l’a été pour moi, c’est une passion pour la 
chose publique qui ne vous quitte jamais 
vraiment », analyse-t-il. 

« Le jour où j’arrêterai toute action 
politique ou publique, je continuerai 
d’être passionné de politique », ajoute 
l’homme de 62 ans qui s’est engagé 
grâce à Michel Rocard, alors maire de 
Conflans-Sainte-Honorine. Lui s’est 
cependant toujours refusé à effectuer 
plus de trois mandats dans la même 
fonction : « J’ai toujours été partisan du 
renouvellement, je me le suis appliqué à 
moi-même. » Son successeur, Fanny 
Ervera (PS), n’a cependant pas réussi 
à gagner les élections en 2014.

Il en a été de même pour Valérie 
Gargani (PS), qui a succédé pen-
dant un an à l’actuelle députée du 
Mantois, Françoise Descamps-
Crosnier (PS), dans le fauteuil de 
maire de Rosny-sur-Seine. Comme 
Philippe Esnol, cette dernière est 
aujourd’hui concentrée sur la poli-
tique nationale. Et estime que la 
question du renouvellement ne se 
pose pas forcément.

« Une passion 
 pour la chose publique »

« La nouveauté est une richesse, mais 
l ’expérience aussi, je trouve important 
que des élus de générations différentes se 
côtoient et travaillent ensemble dans un 
même combat pour l’intérêt du territoire 
et de ses habitants, estime l’ancienne 
édile. Et elle compte bien être pré-
sente lors des prochaines élections 
municipales (en 2020, Ndlr), « ou pour 
accompagner, ou en responsabilité » afin 
de redonner du pouvoir à une gauche 
aujourd’hui balayée des majorités en 
vallée de Seine.

Le Limayen Jacques Saint-Amaux 
(PCF), lui, a transmis le flambeau 
avec succès à un Eric Roulot (PCF) 
qui l’a remplacé à la tête de la mairie 
de Limay il y a six ans. « J’avais du 
mal à effectuer mes fonctions de maire 
et de conseiller général, explique celui 
qui a exercé la seconde jusqu’à l’an 

dernier. Je pense personnellement que 
les deux choses sont très difficiles à bien 
faire ensemble ».

Ces derniers mois, il a fait un retour 
remarqué en exprimant publique-
ment de profonds désaccords avec 
son successeur, d’une manière très 
similaire à son homologue ancien 
maire de Magnanville, André 
Sylvestre (PS). « J’accepte qu’on fasse 
les choses différemment, mais là, j’esti-
mais qu’on tournait le dos aux choix 
faits depuis plus de 40 ans », fait noter 
Jacques Saint-Amaux.

Lui est donc plutôt soucieux d’une 
certaine idée de l’héritage politique 
de la commune, et, s’il est simple 
conseiller municipal, il a redonné vie 
à son engagement municipal avec 
tout le poids de la figure politique 
qu’il reste : « Je suis revenu pour 
m’exprimer, dire simplement que je ne 
suis pas d’accord ». Mais, à bientôt 70 
ans, « ce n’est pas revenir pour prendre 
la place : c’est fini, terminé. » 

D’autres ex-premiers magistrats ont 
perdu aux dernières élections où ils 
étaient candidats, donc sans avoir le 
temps de transmettre le flambeau. 
L’ancienne maire de Mantes-la-Ville, 
la socialiste Monique Brochot, a 
choisi de rester très présente dans 
l’opposition : « Ma première idée était 
d’arrêter, qu’une nouvelle génération 

d’élus apparaisse. Mais nous sommes 
face au FN, et j’avais le devoir absolu 
de rester. »

Alors, elle ferraille avec le nouveau 
maire Cyril Nauth (FN). « Je dois 
absolument être présente pour défendre 
l’héritage de ce que nous avons fait, 
le maire faisant référence au passé 
à chaque conseil, et pour dénoncer le 
programme du FN », indique-t-elle. 
Mais elle assure qu’elle ne sera pas 
tête de liste aux prochaines élections :  
« Il faut s’atteler à faire progresser une 
nouvelle génération d’élus. »

« Je dois améliorer  
ce qui n’allait pas »

A Carrières-sous-Poissy, l’état 
d’esprit d’Eddie Aït (PRG), plus 
jeune et très virulent envers son 
successeur, est tout autre depuis sa 
défaite de 2014. « J’ai perdu de 85 
voix, dans un contexte difficile pour la 
gauche, analyse-t-il. Je pense que sans 
ce rejet, j’aurais été élu. Je considère que 

je dois améliorer ce qui n’allait pas, ce 
n’est pas individuel dans un esprit de 
revanche mais pour progresser. »

Pour cet actuel conseiller régional et 
municipal d’opposition, il n’était donc 
pas question de revenir à la vie civile 
après avoir perdu. « Si l ’engagement 
politique devait s’arrêter aux défaites 
et ne commencer qu’aux victoires, on 
ne peut dire que ce soit très satisfaisant, 
oppose-t-il. J’ai fait le choix de pour-
suivre, et, à les entendre, les Carriérois 
ne me donnent pas tort. »

Cette volonté de continuer à peser 
de toute son influence dans la vie 
politique de la commune autrefois 
dirigée n’est pas partagée par le 
Conflanais Esnol. « Je ne vais pas 
intervenir tout le temps pour critiquer, 
ce n’est pas si facile que ça pour l’équipe 
en place, relativement inexpérimentée, 
témoigne-t-il, plutôt conciliant avec 
la nouvelle majorité de droite. Ma 
philosophie est de ne pas ajouter de la 
difficulté à ce qu’ils ont déjà à affronter. » 

Ils sont nombreux, ces maires qui, après avoir passé la main ou perdu, restent ou rede-
viennent impliqués en politique. Ils racontent ce qui les empêche de lâcher définitivement, 
que ce soit par passion, souci de protéger leur héritage ou envie de retrouver un siège 
parfois perdu de peu.

« J’avais du mal à effectuer mes fonctions de maire et de conseiller général », explique 
l’ancien édile de Limay, Jacques Saint-Amaux (PCF), de sa décision de lâcher ses respon-
sabilités municipales en 2010.
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Les agents de la police nationale du 
département ont retrouvé un chef 
lundi dernier, lorsque s’est tenue à 
Versailles la cérémonie d’instal-
lation de Ludovic Kauffman, le 
nouveau directeur départemental de 
la sécurité publique des Yvelines. Il 
arrive de la direction centrale de la 
sécurité publique à Paris, où il était 
jusque-là le chef de la coordination 
centrale des audits et assistances à 
la direction centrale de la sécurité. 

En 2013 et 2014, il a travaillé au 
sein du cabinet du premier ministre 
d’alors, Jean-Marc Ayrault (PS), en 
tant que conseiller technique chargé 
de la sécurité. Auparavant, il était 
notamment passé en 2009 par le 
Val-de-Marne comme chef d’état-
major de la direction territoriale de 
sécurité de proximité. 

Son prédécesseur dans les Yvelines, 
Jean-Marie Salanova, arrivé en 
2011, est parti il y a un mois pour 
Marseille. Il mène désormais les 
policiers de la Direction dépar-
tementale de la sécurité publique 
(DDSP des Bouches-du-Rhône.

YVELINES 
La police dépar-
tementale a un 
nouveau patron

AUBERGENVILLE Une activité haute en couleurs
Les vacances scolaires sont l’occasion de découvrir de nouvelles activités, pas uniquement pour les plus 
jeunes. Un stage de peinture contemporaine a été organisé la semaine dernière à destination d’adultes 
désireux de s’essayer à cet art. A 63 ans, Marie-Claude, retraitée, avait « une semaine sans activité particu-
lière ». Durant ces quelques jours, la jeune peintre a appris à « se laisser aller, se lâcher et à faire confiance en 
ses propres capacités ». 

POISSY PSA : ils travailleront les samedis

lagazette-yvelines.fr

La semaine dernière, la direction de l’usine PSA Peugeot Citroën de Poissy a annoncé aux organisations syn-
dicales une augmentation de la production. Cette dernière passera par des samedis travaillés en mai, juin et 
juillet. Si les salariés qui seront obligés de venir en production ces jours-là toucheront une prime de 25 euros, 
la journée elle-même sera intégrée dans un compteur temps utilisé lors des jours chômés et ne donnera donc 
pas lieu à rémunération.

Les véhicules produits à l’usine de 
la marque au losange bénéficient 
actuellement de ventes favorables, 
tandis que la nouvelle Nissan Micra 
doit sortir des chaînes dès la fin de 
l’année. Alors, Renault a décidé 
d’octroyer au site plus d’embauches 
que prévu : 115 CDI et 120 CDD 
supplémentaires.

Maintenance,  
management et opérateurs

Ils s’ajoutent aux 120 recrutements 
en CDI annoncés en février. Ces 
nouveaux salariés à durée indéter-
minée occuperont « essentiellement 
des postes de managers et de profes-
sionnels de maintenance », indique 
la direction de l’usine. Les contrats 
en CDD, eux, sont destinés à « des 
postes d’opérateurs de fabrication ». 

A la fin de l’année dernière, l’usine 
Renault de Flins-sur-Seine comp-
tait plus de 2 500 salariés, et presque 
1 500 intérimaires. Ces derniers, en 
2015, ont produit 146 854 véhicules 
en 2015, essentiellement des Clio, 
le reste étant composé de 20 000 
voitures électriques Zoé. 

FLINS-SUR-SEINE 
L’usine Renault 
décroche 115 CDI 
de plus

AP Paysages La Gazette des Yvelines 260x160.pdf   1   27/04/16   09:49

La troisième fois devrait être la 
bonne. Sur un terrain appartenant 
auparavant à SNCF Réseau (ex-
RFF, Ndlr), devraient être construits 
en 2018 de 80 à 90 logements, 
dont 40 % seront locatifs sociaux 
et le reste en accession à la pro-
priété. Après une première réunion 
publique de concertation le 4 avril, 
une seconde est organisée mardi 10 
mai, à 20 h à l’espace Rémi Barrat.

L’ex-projet privé  
devient communal

Au départ, le projet était celui d’un 
promoteur immobilier privé qui 
devait acheter les terrains, situés 
entre la rue Gallieni et la voie ferrée, 
juste à côté de la gare. Mais la vente 

ne s’est pas conclue, la mairie ayant 
refusé, par deux fois, de délivrer un 
permis de construire. Estimant que 
le nombre décroissant de Triellois, 
de 12 000 en 2008 à 11 600 en 
2015, nécessite de construire de 
nouveaux logements, elle a repris 
les choses en main.

Le projet est donc aujourd’hui celui 
de la commune, en partenariat 
avec l’Etablissement public foncier 
d’Île-de-France (Epfif ) qui a acquis 
la parcelle de près de 18 000 m². 
Le cahier des charges du projet 
« Gallieni » sera définitivement 
arrêté cet été, après la concertation 
publique. Le projet lui-même 
connaîtra ensuite une seconde phase 
de concertation en 2017. 

TRIEL-SUR-SEINE  Les futurs logements  
du quartier gare présentés
De 80 à 90 logements doivent être érigés par la municipalité 
sur d’anciens terrains ferroviaires d’ici quelques années. La 
seconde réunion de concertation se tient mardi 10 mai.

En bref

Le prochain film du réalisateur 
Martin Provost, La sage-femme, 
avec Catherine Frot et Catherine 
Deneuve, est tourné à Paris et dans 
le Mantois. En vue d’un tournage 
à Limay, mercredi 18 mai de 20 h 
à 3 h du matin, la production 
recherche actuellement pour de 
la figuration des jeunes de 16 et 
17 ans, « d’origine maghrébine » et 
habitant Mantes-la-Jolie, Limay ou 
les environs. L’un de leurs parents 
pourront également participer aux 
côtés de leur fils ou de leur fille.

Dans cette comédie dramatique 
au budget de sept millions d’euros, 
Martin Provost conte l’histoire de 
deux femmes, une mère et sa fille, 

qui se découvrent après trois décen-
nies sans contact. Il a déjà réalisé, 
entre autres, Séraphine en 2008, et 
Violette en 2013. La sortie de La 
sage-femme est prévue début 2017. 

Tournage  
de 20 h à 3 h du matin

Les personnes intéressées sont 
invitées à envoyer leur candida-
ture contenant nom, prénom, 
âge, téléphone, ville de résidence, 
possibilité de se véhiculer ou non, 
et photos récentes, à sagefemme-
casting@gmail.com avec pour objet  
« Figuration ados Mantes-la-Jolie 18 
mai ». La rémunération est de 105 
euros bruts la journée.

VALLEE DE SEINE  Cinéma : enfants et parents 
pour tourner avec Deneuve et Frot
Dans deux semaines, Limay accueille l’équipe réalisant le 
nouveau film de Martin Provost. La production cherche des 
adolescents habitant aux alentours pour faire de la figuration.

Il n’avait pas repris sa carte au PS 
cette année. La récente adhésion 
de Papa Waly Danfakha au Parti 
radical de gauche (PRG) a provo-
qué la colère de la section socialiste 
des Mureaux, à en juger par son 
communiqué envoyé à la presse 
(voir encadré). L’actuel secré-
taire estime par ailleurs que son 
prédécesseur aurait pour objectif 
de souffler la direction du PRG 
yvelinois à son actuel dirigeant.

Sur la photo prise il y a une dizaine 
de jours (ci-dessous), Eddie Aït est 
pourtant tout sourire. L’ex-maire 
de Carrières-sous-Poissy et pré-
sident du PRG des Yvelines vient 
alors tout juste de faire adhérer 
Papa Waly Danfakha. Ce dernier, 
figure politique de la gauche des 
Mureaux, est deuxième adjoint au 
sein de la municipalité DVG, et 
était secrétaire de section au PS 
jusqu’à l’an dernier.

Une « ambition de prendre 
sa direction au niveau 

départemental » ?

Candidat à sa propre succession, 
il avait perdu l’élection interne 
face à Mbarek Akafou. Ce der-
nier s’étonne des raisons données 
par son prédécesseur pour son 
adhésion au PRG : la défense 
des valeurs républicaines et de la 

laïcité. « Que je sache, nous par-
tageons ces mêmes valeurs au PS, 
estime-t-il. Cet argumentaire des 
valeurs, surtout du jour au lende-
main, manque de fond politique. »

Selon lui, le départ du socialiste 
pour les radicaux répond d’abord 
à « ses ambitions personnelles ». 
S’il aurait été « délicat pour lui »  
d’acquérir la stature politique 
voulue au sein du PS yvelinois, 
qui compte quelques centaines 
d’adhérents, la chose serait plus 
facile dans un PRG départemental 
réduit à quelques dizaines.

« Je ne vois pas comment il peut 
exister au sein du PRG sans avoir 
l ’ambition de prendre sa direction au 
niveau départemental [...] il a une 
petite base militante qu’il pourrait 
agréger, après, c’est un simple calcul 

arithmétique, analyse Mbarek 
Akafou. M. Aït a plus à s’inquiéter 
de l ’arrivée de M. Danfakha qu’à 
s’en réjouir. »

Eddie Aït : « Des histoires 
de règlements de comptes 

locaux »

Contacté par La Gazette, l’adjoint 
des Mureaux ne souhaite pas 
commenter ces propos. « Je n’ai 
vraiment pas de temps à perdre à 
répondre à ce genre de provocations, 
déplore de son côté Eddie Aït. 
La gauche, dans les Yvelines, doit se 
renforcer, nous avons tous besoin les 
uns des autres. Ce sont des histoires de 
règlements de comptes locaux qui ne 
me concernent pas, ne concernent pas 
la gauche et les électeurs de gauche. »

YVELINES PRG : le PS des Mureaux prédit 
une guerre des chefs
Le secrétaire de section du PS muriautin estime que le récent passage de son prédécesseur, 
l’adjoint Papa Waly Danfakha, du PS au PRG des Yvelines, relève d’abord de « ses ambitions 
personnelles ».

« M. Aït a plus à s’inquiéter de l’arrivée de M. Danfakha qu’à s’en réjouir », lâche Mba-
rek Akafou, le nouveau dirigeant des socialistes muriautins.
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« Je n’ai vraiment pas de temps à perdre à répondre à ce genre de provocations  », 
répond Eddie Aït, actuel président du PRG yvelinois, ici tout sourire lors de l’adhésion 
du Muriautin.
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Papa Waly Danfakha 
doit-il de l’argent au PS ?

D’après le communiqué de 
presse envoyé par la section 
PS des Mureaux, le deuxième 
adjoint des Mureaux, Papa Waly 
Danfakha, aujourd’hui au PRG, 
devrait « quelques milliers d’eu-
ros » à son ancien parti. Il aurait 
en effet « omis de déclarer une 
partie de ses indemnités d’élu ».

Il a bien toujours payé les 15 % 
dus au PS pour son indemnité 
d’adjoint municipal. Mais ce ne 
serait pas le cas de celle qu’il a 
touchée en 2014 et 2015 comme 
vice-président de l’intercommu-
nalité Seine & Vexin (aujourd’hui 
disparue, Ndlr). Joint par La 
Gazette, Papa Waly Danfakha ne 
veut pas réagir à ces allégations.

« Je laisse les instances départe-
mentales prendre la décision » 
concernant les suites à donner 
s’il ne réglait pas sa dette auprès 
du PS, indique son successeur à 
la tête de la section socialiste, 
Mbarek Akafou. Mais « généra-
lement, dans ces cas-là, les pour-
suites sont difficiles », précise-t-il. 

Bon connaisseur de l’Île-
de-France où il a exercé ces 
dernières années, Ludovic 
Kauffman était aussi conseil-
ler technique à la sécurité 
auprès du premier ministre 
en 2013 et 2014.

Le site de production auto-
mobile embauchera plus que 
prévu cette année, avec un 
total qui se monte désormais 
à 235 personnes en CDI et 
120 en CDD.

DGF (Distribution-Gastronomie-
Formation), distributeur de matière 
première pour les professionnels 
des métiers de bouche, va avoir un 
nouveau siège social. Actuellement 
situé dans l'éco-parc des Cettons, 
le nouveau site sera situé à environ 
500 mètres de l'ancien, toujours à 
Chanteloup-les-Vignes, dans l'éco-
parc des Cettons 2. «  L'entreprise 
se développant, le besoin physique 
d’agrandir s'est ressenti », explique-
t-on à DGF.  Ce nouveau bâtiment 
regroupera le siège social de DGF, 
son activité de logistique et son 

école de formation. «  Le site du 
« Four à idées » situé à Thiais va aussi 
nous rejoindre à Chanteloup-les-
Vignes  », ajoute-t-on à DGF. La 
construction de ce site de 15 000 m²  
a été confiée à la société Argan, spé-
cialisée dans le développement de 
plateformes logistiques, qui louera 
ensuite le bâtiment à DGF.  

Les travaux devraient « débuter dans 
une dizaine de jours et sont prévus 
pour durer dix mois », prévoit de son 
côté Argan.

CHANTELOUP-LES-VIGNES  La construction du 
nouveau siège social de DGF va débuter
La société DGF va avoir un nouveau siège social situé à 
quelques centaines de mètres de l’actuel. Plus grand, ce site de 
15 000 m² permettra d’accompagner le développement de DGF.
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PSA Peugeot Citroën serait-il moins menacé que Renault par les résul-
tats de l’enquête de la commission chargée d’évaluer les émissions 
polluantes, mise en place par Ségolène Royal ? « Il serait très surpre-
nant de voir l’industriel français être pointé du doigt par le gouverne-
ment au même titre que Renault (également perquisitionné, Ndlr) a pu 
l’être en début d’année », indique le site internet Caradisiac. Plusieurs 
sites du groupe, dont celui de Carrières-sous-Poissy, ont néanmoins 
été perquisitionnés le 21 avril, jour de la publication de cette seconde 
vague de tests d’émissions polluantes.

Depuis octobre 2014, la sénatrice-maire d’Aubergenville roule en électrique, et espère désormais pou-
voir faire augmenter le nombre de stations de recharge en vallée de Seine. « J’en suis très satisfaite, je la 
recommande à mes confrères », confiait récemment de sa Renault Zoé de fonction Sophie Primas (LR). 
D’après elle, il ne manque à cette citadine électrique, produite à l’usine de Flins-sur-Seine, qu’un meilleur 
maillage du territoire par les bornes de recharge. 

« J’attends juste qu’il y ait plus de prises et que les prises d’Autolib (voitures électriques en libre-service 
à Paris, Ndlr) soient compatibles. Je compte faire avancer le sujet », assure celle qui est aussi première 
vice-présidente de la communauté urbaine Grand Paris Seine & Oise, qui s’étend depuis le 1er janvier de 
Rolleboise à  Conflans-Sainte-Honorine. La vallée de Seine devrait compter, fin 2016, une cinquantaine de 
bornes déployées par le réseau public Electricité Seine aval.

Indiscrets

Pour ce maire d’une petite ville de la vallée de Seine, la charge de 
travail a bien changé depuis la création, au premier janvier dernier, de 
la communauté urbaine Grand Paris Seine & Oise (GPSO) par fusion  
de six intercommunalités, et qui rassemble aujourd’hui 73 communes. 
« Compte tenu des choses qui doivent être débattues et prévues, nous 
avons beaucoup de réunions qui se superposent, parfois fixées la veille 
ou l’avant-veille, décrit l’élu. Tous les jours cette semaine, je suis rentré 
chez moi après minuit. » De quoi justifier l’indemnité de 524 euros al-
louée à tous les conseillers communautaires, et non plus seulement à 
ceux occupant des postes à responsabilité comme dans les anciennes 
intercommunalités ?

En bref

lagazette-yvelines.fr

Au soir du dernier dimanche de 
mars, l’abbé Pierre Amar a dû 
envisager la fermeture de l’église 
principale de sa paroisse, suite à des 
chutes de pierres du clocher forte-
ment secoué par le vent. Quelques 
jours après, la visite d’un architecte 
du patrimoine mettait en lumière la 
nécessité de travaux d’urgence. Ils 
seront réalisés prochainement par 
la municipalité, son propriétaire, en 
attendant une éventuelle restaura-
tion de plus grande ampleur que le 
prêtre appelle de ses voeux.

Cela fait plus d’une décennie que 
seul le petit marteau fait résonner 
la cloche de l’église Saint-Aubin.  
« Quand la cloche est sonnée à la volée, 
la charpente en bois tape contre les 
pierres, explique le curé, informé 
de cette interdiction à son arrivée 
à Limay, il y a six mois. Ce sont des 
chocs de plusieurs tonnes, le clocher ne 
tiendra jamais. » 

« Nous sommes  
engagés à chiffrer  

les propositions  
de réhabilitation »

Plus ancien monument de la com-
mune, l’édifice est en plutôt bon état, 
à l’exception notable de son clocher. 
Sa partie basse remonte au XIIème 
siècle, et il accueille un baptistère 
de huit siècles encore utilisé pour 
ce sacrement religieux. Fin mars, la 
chute de colonnettes situées au pied 
de sa flèche avait entraîné la mise en 
place d’un périmètre de sécurité par 
les pompiers, à l’intérieur comme à 
l’extérieur. 

Le 11 avril, un architecte du patri-
moine a visité l’église. Il a permis 
la réouverture de l’espace du bap-
tistère, directement sous le clocher. 
Surtout, il a préconisé une seconde 
inspection des pierres avec une 
nacelle élévatrice, puis des travaux 

de consolidation. L’expert a aussi 
confirmé les problèmes structurels 
de cette tour carrée, dont la partie 
supérieure avait déjà été reconstuite 
entièrement en 1906. 

« On ne pourra  
pas éluder indéfiniment  

la question »

« Nous allons valider le devis d’inter-
vention pour les mesures d’urgence »,  
indique Djamel Nedjar (PCF), 
l’adjoint municipal limayen chargé 
du dossier. Et nous nous sommes 
engagés à chiffrer les propositions de 
réhabilitation, sans rien promettre 
[quant à de futurs travaux plus 
importants]. » 

Le père Pierre Amar, qui avait  
« commencé à prendre des dispositions 
pour fermer l ’église », est plutôt sou-
lagé, dans l’immédiat, de pouvoir 
continuer à célébrer dans le bâti-
ment. S’il rappelle que « la mairie 
a fait d’énormes travaux dans cette 
église depuis 2008 », il tire la son-
nette d’alarme : « On ne pourra pas 
éluder indéfiniment la question de la 
rénovation de ce clocher ». 

« Il symbolise  
notre héritage »

Alors, il compte bien persuader les 
élus de décider le lancement de ce 
chantier que tous envisagent déjà 
comme fort coûteux : « Ce n’est pas 
qu’une histoire de gros sous, il symbo-
lise notre héritage », plaide l’homme 
d’église. « Il n’y a aucune raison qu’on 
ne finance pas la réhabilitation de ce 
bâtiment construit avant la collégiale 
(de Mantes-la-Jolie, Ndlr)», assure 
l’adjoint communiste de l’opération 
de rénovation.

« Sa portée va au-delà de la pratique 
religieuse. Il participe aussi au paysage 
de la commune et au plan culturel », 
poursuit-il, tout en se montrant pru-
dent tant que le coût n’est pas connu :  
« Soit on peut le financer dans notre 
programme d’investissement, soit, si ce 
sont des montants plus considérables, 
ce sera de manière différente, partielle, 
ou dans le cadre d’un futur mandat. »

LIMAY Les cloches sonneront-elles  
à nouveau un jour à la volée ?
L’église Saint-Aubin était fortement secouée par une bourrasque il y a un mois, et son clo-
cher a souffert. Des réparations d’urgence vont être entreprises, en attendant une hypothé-
tique rénovation.

Un baptistère remontant à plus de 800 ans est placé sous le clocher, dont la partie 
basse a été érigée  au XIIème siècle.
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Pour le groupe de literie Cauval, 
qui comprend les usines Dunlo-
pillo de Mantes-la-Jolie et Limay, 
le tribunal de commerce de Meaux 
donnera sa décision le 17 mai. Les 
candidats repreneurs ont quant à 
eux jusqu’au 11 mai pour remettre 
leur offres définitives. 

Pendant ce temps, les syndicats 
suivent de très près les différents 
projets de reprise «  sur les plans 
social, industrie et commercial  », 
détaille Mohammed El Rhazi, 
secrétaire CGT du site Dunlopillo 
mantais. «  Les employés sont dans 
une période délicate d’attente car les 
offres peuvent encore évoluer, ajoute 
le secrétaire CGT. C’est une situa-
tion éprouvante pour le moral en 

attendant le 11 mai, date à laquelle 
on pourra se positionner sur une offre 
définitive. »

« Cinq ou six offres
 intéressantes »

« Il y a actuellement cinq ou six offres 
intéressantes  », indique Moham-
med El Rhazi. Parmi celles-ci, le 
sud-africain Steinhoff, le suédois 
Hilding Anders, le fond d’inves-
tissement Perceva, et les fonds de 
retournement Arcole Industries 
et Verdoso. Concernant l’activité 
de Dunlopillo, «  on a tous les cas 
de figures : certains en reprennent la 
totalité, d’autres un peu moins ou la 
moitié ».

VALLEE DE SEINE Dunlopillo :  
les syndicats dans l’attente
La décision du tribunal de commerce de Meaux sur la reprise 
du groupe Cauval est attendue pour le 17 mai. Alors que les 
repreneurs ont jusqu’au 11 mai pour émettre leurs proposi-
tions définitives, les syndicats étudient les différentes proposi-
tions, encore provisoires.

« Les employés sont dans une période délicate d’attente car les offres peuvent encore 
évoluer », confie Mohammed El Rhazi, secrétaire CGT du site Dunlopillo.
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La gauche comme la droite le 
fustigent régulièrement pour  
son absence supposée de projets 
depuis son accession à la tête de 
la mairie de Mantes-la-Ville en 
2014. Manifestement,  
Cyril Nauth (FN) assume :  
le « grand projet » de son man-
dat serait l’implantation d’une 
maison médicale dans tout ou 
partie du Centre de vie sociale 
(CVS) Augustin Serre (dont 
l’éventuelle suppression est 
contestée, Ndlr), a-t-il récem-
ment confié à l’un de ses inter-
locuteurs. Il n’a donc probable-
ment pas fini de devoir écouter 
son opposition sur ce sujet lors 
des conseils municipaux.

Des anciens ateliers de l’usine 
Sulzer pompes de Mantes-
la-Ville juste à côté de la gare 
Mantes station, il ne reste au-
jourd’hui que la dalle de béton (et 
la grande halle, conservée, Ndlr). 
Mais, avant la réutilisation de ces 
parcelles pour l’opération d’amé-
nagement Mantes U, l’entreprise, 
qui a déménagé à Buchelay, doit 
réaliser une première dépollution 
du sol contaminé.

« Ce n’est pas une pollution forte 
généralisée, mais il y a des spots 
avec beaucoup de polluants, en 
particulier un secteur où du PCB 
est présent à cause des transforma-
teurs électriques », explique Denis 
Courtot, directeur de l’aménage-
ment de l’Etablissement public 
d’aménagement du Mantois 

Seine aval (Epamsa). Coordonn-
nant le projet Mantes U, l’Epam-
sa est également chargé de la dé-
pollution générale du site, dont 
tous les terrains n’appartiennent 
pas au fabricant de pompes.

Décontaminer 
 jusqu’au niveau « industriel »

Sulzer a pour seule obligation 
d’amener les terrains à un ni-
veau de  pollution permettant 
de futures activités industrielles. 
L’Epamsa prendra en charge 
toute décontamination supplé-
mentaire : « Nous travaillons pour 
faire conjointement les travaux, 
nous démolissons la dalle, ils éva-
cuent la terre, ce sera f ini dans les 
six mois à venir. »

Les anciens ateliers du fabriquant de pompes, aujourd’hui loca-
lisé à Buchelay, sont plus pollués que le reste du site industriel, 
qui est une partie du programme urbanistique Mantes U.

MANTES-LA-VILLE Ex-usine : Sulzer participe  
à la dépollution

Sous les ex-ateliers, aujourd’hui démolis, de l’usine Sulzer mantevilloise, le sol est no-
tamment pollué au PCB.
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Archives

«  On vient de f inaliser le choix 
en terme d ’assistant en maîtrise 
d ’ouvrage donc il reste une bonne 
année avant le début des travaux », 
annonce prudemment Guy Muller 
(LR), maire d’Epône. Le projet en 
question est la création d’une école 
élémentaire, une cantine et une 
médiathèque au niveau de la rue 
du pavé. La ville souhaite profiter 
de la construction des 2 700 m² 
de bâtiments pour déménager les 
écoles maternelles les lavandes et 
les pervenches en un lieu unique.

Regrouper 
l’ensemble 

des équipements

«  Les écoles des pervenches et des 
lavandes sont des bâtiments préfa-
briqués, dépassés architecturalement, 
dont l ’un a été fait dans les années 
1950 et l ’autre 1960, signale Guy 
Muller. Cette unité de lieux va 
être plus simple pour les parents du 
bourg déposant leurs enfants en école 
maternelle et élémentaire ».

À l’angle de la rue Hérault de 
Séchelles, le projet a pour voca-
tion de regrouper l’ensemble des 
équipements de loisirs, culturels 
et éducatifs. À cela s’ajouteraient 
un restaurant scolaire, une média-
thèque ainsi qu’un espace dédié au 
centre de loisirs pour adolescents 
et au point d’information jeunesse.  

Ce dernier existe mais le bâtiment 
actuel est voué à la démolition. 
Également, des espaces extérieurs 
seraient créés pour la dépose et le 
stationnement.

«  Epône a un problème historique 
de parking, de circulation routière 
et de dynamisation du centre-ville, 
déplore Philippe de Laulanié, 
conseiller municipal d’opposition. 
Le projet actuel est ridicule ». Si l’élu 
indique qu’il s’agit d’un «  projet 
toujours présenté aux Epônois 
mais jamais réalisé  », il regrette 
cependant que celui-ci n’intègre 
pas «  la problématique voiture  ». 
Selon lui, «  le plateau d ’évolution 
était la meilleure solution  »  : cela 
devait permettre de repenser la 
circulation dans la ville par la mise 
en accessibilité du site grâce à des 
voies douces notamment. 

L’élu souligne également que 
l’espace « est situé à un point névral-
gique du centre bourg ». Selon lui, 
le projet était «  l ’opportunité de 
créer des commerces pour favoriser 
la revitalisation du centre-ville  ». 
Arguant qu’il s’agissait du «  seul 
moyen pour y arriver ».

« Le projet actuel  
est ridicule »

Si Philippe de Laulanié affirme 
n’avoir eu aucun document, le 
projet semble tout de même assez 
bien dessiné. La municipalité a 
estimé un budget prévisionnel 
d’environ six millions d’euros avec 
une livraison des travaux à la ren-
trée 2018 enfin, « si tout va bien ».

EPONE La nouvelle école devrait voir le jour
Le projet de création d’école élémentaire avance d’un pas. En regroupant les établisse-
ments maternels et primaires du bourg sur un lieu unique, la municipalité veut faciliter 
le quotidien des familles.

Le projet prévoit la construction d’une école élémentaire et d’une cantine scolaire ainsi 
qu’une médiathèque.

La chute de colonnettes situées au pied de la flèche a entraîné la mise en place d’un 
périmètre de sécurité, à l’intérieur comme à l’extérieur.
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Un écoquartier va sortir de terre 
rue Vieille Côte, au lieu dit « Les 
Entre deux voies  ». «  Il s’agit d’un 
lotissement de dix parcelles, entre 500 
et 800 m², achetées par la commune que 
nous allons ensuite mettre à la vente », 
indique Philippe Geslan, maire (SE) 
de Méricourt. 

« Ce ne sera pas un « écoquartier » au 
sens propre du terme mais un règle-
ment d’urbanisme spécifique a été fait 
pour cette zone  », précise Philippe 
Geslan. «  Nous souhaitons que ne 
soient implantées que des maisons à 
basses consommations, voire à énergie 
positive ; l ’orientation des maisons sera 
obligatoirement vers le sud, et les toits 
pourront être végétalisés ou en bois. »

De fin mai à septembre, les travaux 
de défrichage, de voirie, d’éclai-
rage public et de construction des 

entrées de chaque propriété, « pour 
qu’il y ait une même logique architec-
turale », vont avoir lieu. La mairie 
va prochainement mettre en vente 
ces parcelles pour des prix compris 
«  entre 80 000 et 120 000 euros, 
explique le maire. Ensuite, chacun 
sera libre de choisir son constructeur. »

« l’orientation des maisons 
sera obligatoirement  

vers le sud »

L’achat des parcelles et les travaux 
représentent « un budget de 700 000 
euros pour la commune », confie l’édile. 
« Mais nous espérons faire des bénéfices 
à la revente qui serviront à construire 
un atelier municipal et à financer 
les aménagements d’accessibilité aux 
personnes handicapées. »

Dix nouveaux logements vont être construits rue Vieille Côte.

MERICOURT Un nouveau quartier à basse 
consommation d’énergie
Un nouveau lotissement de dix logements va être construit 
rue Vieille Côte. Il bénéficiera d’un règlement d’urbanisme 
spécifique visant à réduire son empreinte écologique.
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Avec un peu plus de 1 000 habi-
tants, la commune connaît un tra-
fic routier très important. Située 
au Sud d’Aubergenville, Nézel est 
une petite ville longeant la RD 
191. Il s’agit d’un axe stratégique, 
très emprunté par les poids lourds, 
nécessaire pour relier le Nord et le 
Sud des Yvelines. 

La situation est devenue source de 
nuisances sonores, d’insécurité du 
fait d’une infrastructure routière 
inadaptée au flux important de vé-
hicules, sans oublier le risque gran-
dissant de collisions. L’association 
Mieux Vivre à Nézel et dans la 
Vallée de la Mauldre (MVNVM) 
interpelle les élus locaux en leur 
proposant le tracé d’une déviation 
reliant la RD 191 à la RD 113, 
près de l’autoroute.

« On a commencé à évoquer le pro-
blème en mars 2015 avec Sophie 
Primas (sénatrice LR des Yve-
lines, Ndlr) lorsqu’on l ’a rencontré,  

se rappelle Daniel Le Provost, 
président de MVNVM. Elle nous 
avait alors apporté son soutien pour 
le projet de découpe de contournement 
de poids lourds ». 

L’infrastructure routière 
inadaptée

Afin de sécuriser Nézel, plusieurs 
solutions ont été envisagées par 
l’association  : une zone à 30 km/
heure d’un bout à l’autre du village 
ou une interdiction de circulation 
de poids lourds sur le modèle de 
Beynes. « Les trottoirs font 50 cen-
timètres de large, pointe du doigt 
Daniel Le Provost. Le matin, les 
gamins qui partent à l ’école sont sur 
le trottoir tandis que les mères, en 
gilet jaune sont obligées d’être sur la 
route ».

Constatant que «  rien n’est fait  », 
l’association a donc travaillé sur 
une nouvelle solution. Samedi 23 

avril, elle a proposé le tracé d’une 
déviation de la RD 191 à Laurent 
Richard (UDI), conseiller départe-
mental du canton d’Aubergenville. 
Le tracé prend son origine avant 
l’entrée de la commune, se dirige 
vers le plateau de Montgardé pour 
rejoindre la RD 113 au niveau du 
Boulevard d’Elisabethville. Cette 
nouvelle voie pourrait éventuelle-
ment être étendue jusqu’à l’auto-
route A 13, en supposant la créa-
tion d’une sortie 9 Bis.

« C’est un tracé qui me 
paraît cohérent et plutôt 

intelligent »

« C’est un tracé qui me paraît cohé-
rent et plutôt intelligent  », recon-
naît Laurent Richard. L’existence 
d’une tranchée couverte entre le 
village et Vaux les Huguenots 
éviterait une gêne éventuelle des 
riverains. Cependant, l’élu local 
admet que le projet doit sou-
lever «  deux obstacles  »  : «  Il faut 
réussir à convaincre de la perti-
nence d’un tel tracé, c’est mon rôle 
et je vais essayer de le défendre  ». 

Qui plus est, la déviation d’une 
départementale suppose un aspect 
financier qu’il faut évaluer. « Je crois 
que la grande difficulté est de trouver 
des solutions qui ne soient pas trop 
coûteuses  ». L’affaire est donc loin 
d’être gagnée d’avance. Sollicitée 
par l’association, Sophie Primas 
n’a pas répondu présente à l’invi-
tation pour la présentation du pro-
jet. Cependant, l’élue a fait savoir 
qu’elle souhaitait rencontrer l’asso-
ciation. Affaire à suivre.

NEZEL RD 191 : la route des dangers
Lasse du trafic grandissant encombrant la rue principale, une association propose aux 
élus locaux la déviation de la route départementale 191. Elle pourrait résoudre le pro-
blème de sécurité causé par la circulation.

Marc Ferry, conseiller municipal 
Juziers Bleu Marine (qui n’a pas 
renouvelé sa carte au FN, Ndlr) 
a porté plainte pour diffamation 
le 18 décembre dernier contre le 
maire (SE), Philippe Ferrand pour 
des propos tenus dans le journal 
municipal. Sans réponse du par-
quet au terme de la prescription, 
Marc Ferry a déposé une nouvelle 
plainte avec constitution de partie 
civile le 16 mars.

L’affaire commence le 10 no-
vembre 2015 quand le conseiller 
municipal d’opposition envoie au 
maire le texte qu’il souhaite publier 
dans la tribune libre du bulletin 

municipal de décembre 2015. « Le 
jour suivant, Philippe Ferrand refuse 
mon texte pour le motif qu’il a une 
portée nationale. Et qu’il contien-
drait de la haine et du racisme, bien 
que je ne le vois pas,» raconte Marc 
Ferry. 

« Je suis à l’opposé total 
des théories racistes 

(...) »

« En tant que directeur de la publica-
tion, le maire a le droit de ne pas vou-
loir publier mon texte, je le concède. » 
Face à ce refus, Marc Ferry ren-
voie «  le même texte, mais autocen-
suré  ». Le résultat, publié dans le 
bulletin municipal de décembre, 
est sans cohérence et décousu car 
de grandes parties de phrase ont 
été remplacées par des «  #…cen-
suré...# » (voir photo). 

Pour expliquer le déroulé ayant 
mené à cette tribune incompré-
hensible, Philippe Ferrand y accole 
l’éclaircissement suivant : « Dans le 

cadre de cette rubrique, j’ai rappelé à 
plusieurs reprises à monsieur Ferry 
que les informations publiées dans 
notre bulletin devaient avoir une ré-
sonance municipale. En aucune façon 
je n’accepte que soit prôné la haine ou 
le racisme. (…) » 

Et c’est là l’objet de la diffamation 
pour Marc Ferry. Celui-ci, offensé 
d’être accusé de prôner la haine et 
le racisme a décidé de porter l’af-
faire en justice. « A mon sens, il n’y 
avait ni haine ni racisme dans mon 
paragraphe, martèle le conseiller 
municipal Juziers Bleu Marine. 

Je suis à l ’opposé total des théories 
racistes donc voir son passage dans 
le journal m’a fait mal. Le vrai mes-
sage (du texte original, Ndlr) était de 
souligner qu’il y avait de nombreuses 
formes de racisme.  » L’affaire étant 
actuellement en instruction et 
pour ne pas créer la polémique, le 
maire n’a pas souhaité répondre à 
la sollicitation de notre rédaction.

JUZIERS  Le conseiller municipal FN  
attaque le maire en diffamation
Le maire de Juziers, Philippe Ferrand est poursuivi en justice pour diffamation par Marc 
Ferry, conseiller municipal sous la liste Juziers Bleu Marine. En cause, un paragraphe du 
maire sous la tribune libre de Marc Ferry dans le magazine municipal de décembre 2015.

Par ce texte, le maire de Juziers a souhaité expliquer la nature de la tribune libre de Marc Ferry. C’est aussi l’objet de la plainte du 
conseiller municipal Juziers Bleu Marine.

En bref

Comment passe-t-on d’un état 
de colère à la violence verbale ou 
physique  ? Pour tenter d’appor-
ter des outils de compréhension, 
l’association Olympio, dédiée à la 
sensibilisation et à la prévention, 
est intervenue pour « les mots qui 
fâchent  », à la maison de tous. 
Mercredi dernier, une quinzaine 
de personnes a pris part à la 

réflexion sur les comportements 
individuels et collectifs. 

Mettre des sentiments  
sur des actions 

«  Je pense qu’il y a certains jeunes 
et certains adultes qui n’ont pas les 
moyens de trouver les bons argu-
ments du coup, les insultes sortent »,  

a estimé Brigitte. Durant deux 
heures, les participants ont pu nour-
rir le débat en compagnie d’Olivier 
Mathé, comédien et intervenant.  
« Il vaut mieux se demander pour-
quoi on fait ça, ce qui se cache derrière 
nos comportements, a-t-il précisé. 
A un moment, il y a une histoire de 
réflexion personnelle, c’est la per-
sonne qui décide ».

AUBERGENVILLE La violence expliquée

ROSNY-SUR-SEINE  Deux réunions pour échanger avec le maire

Ces dernières années, de nombreuses communes yvelinoises ont installé des empalcements permettant de 
donner ou de prendre les livres. La mairie de Poissy les a rejoint en installant récemment deux boîtes à lire, au 
square des Frères Rose et au square de jeux pour enfant du quartier Saint-Exupéry. Les Pisciacais sont invités 
à y déposer les ouvrages qu’ils ne souhaitent plus, où à venir les chercher afin de faire gratuitement de nouvelles 
découvertes littéraires.

POISSY Deux boîtes pour lire et faire lire
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«  Traditionnellement, il existait les 
mairies-écoles, c’est une époque qui se 
termine », avoue un peu nostalgique 
Serge Ancelot (SE), maire d’Auf-
freville-Brasseuil. La commune 
s’apprête à construire juste derrière 
la mairie de nouveaux locaux pour 
la quarantaine d’élèves inscrits. Les 
travaux devraient débuter courant 
juin pour une livraison envisagée 
18 mois plus tard.

Une pointe de modernisme

Répondre aux normes d’accessibilité 
et de sécurité, apporter un confort 
à l’enseignement grâce à des outils 
modernes, tels sont les objectifs 
recherchés. Pour ce village de 641 
âmes, la création d’une structure 

moderne est une étape importante 
caractéristique d’une réelle « volonté 
politique de l ’équipe municipale ». 

Impulsé en 2013, le projet doit 
s’étendre sur 190 m² au sol avec la 
garderie et la cantine au rez-de-
jardin ainsi que les deux classes au 
premier étage. « On n’a pas cherché 
quelque chose de démesuré par rapport à 
la demande », signale Serge Ancelot.

Entre le contrat départemental et 
régional, la communauté urbaine 
et la dotation d’équipement des 
territoires ruraux, le village devrait 
recevoir 407 000 euros d’aides. Le 
bugdet global de cette nouvelle école 
est estimé à 832 000 euros TTC.

AUFFREVILLE-BRASSEUIL Le village s’offre  
une nouvelle école de 190m2

Exit l’école dans la mairie, désormais elle sera dans son pro-
longement. Le village de 641 habitants se prépare à construire 
une structure de 190 m² au sol. Le début des travaux est prévu 
en juin prochain.

L’établissement scolaire va se contruire derrière la mairie, à partir de l’actuel préau.
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C'est avec un peu de retard (il était 
prévu pour la fin de l'été 2015, Ndlr) 
que la troisième navette fluviale 
saisonnière de franchissement de 
la Seine yvelinoise entrera en fonc-
tion, à la mi-juin jusqu'en octobre. 
Elle fera des allers-retours tous 
les week-ends entre le quai Léon 
Chausson de Juziers, et les berges 
proches du quartier d'Elisabeth-
ville. L'embarcation possède douze 
places, et permet d'accueillir vélos 
et poussettes.

Un capitaine ainsi qu'un matelot 
doivent être embauchés pour per-
mettre une mise en fonction prévue 
mi-juin. « Nous pouvions le faire avec 
une seule personne, mais nous avons 
décidé qu'il y aurait deux postes pour 

des raisons de sécurité », explique Jean-
Louis Cotza (DVG), adjoint à l'amé-
nagement du territoire de Juziers.  

« Deux postes pour des raisons 
de sécurité »

L'investissement représente environ 
200 000 euros, payés à hauteur de 
60 % par le Conseil départemental 
des Yvelines, le reste par la nouvelle 
communauté urbaine Grand Paris 
Seine & Oise (GPSO). Les frais 
de fonctionnement seront assumés 
la première année par le Syndicat 
mixte d’aménagement, de gestion et 
d’entretien de la Seine et de l’Oise 
(SMSO), qui porte ce nouveau 
franchissement fluvial et fournit 
gracieusement le bateau.

VALLEE DE SEINE Le bac Juziers-Aubergen-
ville prévu pour juin
Cette navette gratuite de douze places franchira la Seine à 
partir de juin, tous les week-ends jusqu’en octobre. Un recru-
tement est en cours pour un capitaine et son matelot.

L’embarcation (photo) possède douze places, et permet d’accueillir vélos et poussettes.

SM
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Suite aux différents échanges le maire, 
Marc Ferrand a publié ce texte autocen-
suré et décousu.

L’association MVNVM pense que la déviation permettrait résoudre les problèmes de 
sécurité induits par le trafic routier.

En bref

Comprendre les rouages de la violence, tel était le but de l’intervention « les mots qui fâchent ». 
Parents et enfants se sont donc réunis autour de l’association Olympio, à la maison de tous.

La municipalité rosnéenne proposait, vendredi dernier, la première de trois réunions publiques d'échange 
avec les habitants. Après le centre-ville, ce sont ceux du reste de la commune qui sont invités à échanger 
avec le maire Michel Guillamaud (LR) et ses adjoints sur les projets en cours et la situation actuelle, deux 
ans après leur élection à la tête de la collectivité. Les administrés de l'Est de Rosny-sur-Seine sont invités 
mardi 3 mai à 20 h à la salle de la Justice, ceux de l'Ouest mercredi 11 mai à 20 h à l'école des Baronnes.

ROSNY-SUR-SEINE Les crapauds calamite vont être déplacés 
pour développer la Zac des Marceaux
Lors d’études en vue de construire un nouvel ilot sur la Zac des Marceaux de Rosny-sur-Seine, 
la présence de crapauds calamite avait été constatée. La Préfecture a récemment accordé une 
dérogation qui permet de déplacer cette espèce protégée dans une zone de compensation.
La création d'un nouvel ilot, dit « Ilot 
Afrique », dans la Zac des Marceaux 
est en passe de devenir une réalité. 
Le projet avait été rendu compliqué 
fin 2014, lors de la découverte de la 
présence sur le site d'une vingtaine 
de crapauds calamite, une espèce 
protégée rare en Ile-de-France.

En août 2015, la Camy (ex-commu-
nauté d'agglomération du Mantois) 
avait demandé une dérogation à 
la réglementation sur les espèces 
protégées. Celle-ci a été accordée 
par la Préfecture le 2 février dernier 
à GPSO (que la Camy a rejoint en 
début d'année, Ndlr). Cette déroga-
tion permet de déplacer les crapauds 
calamite de leur emplacement actuel 
vers un site de compensation spécia-
lement aménagé pour eux.

Ce nouvel habitat fait quasiment 
sur-mesure contiendra entre autres 
des bassins, des talus pierreux et 
des fossés au sein de la Zac per-
mettant la dispersion des espèces 
et le désenclavement de la zone de 
compensation. Et même cinq gîtes 

de 5 m² chacun offrant des refuges 
supplémentaires aux amphibiens. 
L'objectif est de créer un habitat de 
reproduction favorable aux crapauds 
pour les attirer  sur cette zone qui 
sera préservée des futurs travaux. 

Un nouvel habitat fait 
sur-mesure pour  

les crapauds calamite

Pour favoriser la dispersion des 
crapauds, un fossé a également été 
créé le long de la rue des Marceaux, 
qui sera connecté à la zone de 
compensation. Le calendrier des 
travaux devra également s'adapter 
à la présence des crapauds calamite. 
Ainsi, pour ne pas déranger la faune 
en période de reproduction ou 
d'hivernage, les premiers travaux de 
terrassement devront être réalisés 
préférentiellement entre la fin d'été 
et le début de l'automne. 

La présence de crapauds calamite 
avait déjà été constatée au cours 
d'autres projets d'aménagement 

yvelinois. Notamment dans la Zac 
de la Petite Arche à Achères où les 
amphibiens avaient aussi dus être  
déplacés dans un nouvel habitat. 

L’ilot « Afrique » 
est déjà complet

La création de ce nouvel ilot dans 
la Zac des Marceaux va permettre 
de continuer à y créer de l’activité 
économique. D’après les dernières 
informations sur l’avancée de ce 
dossier, datant de fin 2015, dont 
dispose Michel Guillamaud, maire 
(SE) de Rosny-sur-Seine, «  Cette 
nouvelle zone est déjà complète 
avec au moins trois entreprises ». 

« Une grande partie de l’ilot Afrique 
est destinée à l’entreprise SITS qui 
est déjà située aux Marceaux. SITS 
va déménager et s’agrandir  »,  
ajoute Michel Guillamaud. La 
société Christian Recuper, déjà 
située dans la Zac des Marceaux 
devrait aussi s’installer sur ce 
nouvel ilot.
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Un homme soupçonné de s’être 
fait passer pour un policier auprès 
d’un couple d’octogénaires du côté 
de Conflans-Sainte-Honorine a 
été retrouvé par les enquêteurs de 
la sûreté départementale des Yve-
lines. En effet, les forces de l’ordre 
le soupçonnent d’avoir volé la 
carte bancaire du couple de per-
sonnes âgées puis d’avoir effectué 
des retraits d’argent.

Les faits se seraient déroulés début 
mars. Plusieurs individus s’étaient 
fait passer pour de faux policiers 
réalisant une enquête sur des cam-
briolages commis dans le quartier. 
À cette occasion, les malfaiteurs 
avaient profité de la crédulité de 
leurs victimes pour leur dérober une 
carte bancaire ainsi que des bijoux.
L’un des auteurs supposés a été ré-
cupéré par les enquêteurs de la sû-

reté départementale des Yvelines. 
Âgé de 38 ans, il aurait été arrêté 
du côté de Nantes (Loire-Atlan-
tique) au volant d’une voiture vo-
lée. Connu des services de police, 
l’homme aurait été présenté au 
tribunal d’Orléans dans une autre 
affaire où il aurait obtenu une 
relaxe. C’était sans compter sur la 
détermination des enquêteurs yve-
linois. Ces derniers l’attendaient à 
la sortie du tribunal en question.

Arrêté à Nantes

Placé en garde à vue, l’auteur sup-
posé du vol aurait semble-t-il 
conservé le silence durant son audi-
tion. Une ouverture judiciaire a été 
engagée pour tenter de retrouver 
ses complices. L’homme a été mis 
en examen puis écroué pour vol par 
fausse qualité et escroquerie.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE Le faux policier écroué

Jeudi dernier, deux personnes ont 
été arrêtées pour s’être livrées à un 
trafic de cigarettes de contrebande. 
Les forces de l’ordre ont réussi à 
prendre en flagrant délit les deux 
hommes du côté du « rond-point 
de la délicieuse », connu pour être 
un point stratégique d’échanges. 

En arrêtant les deux hommes âgés 
d’une trentaine et d’une quaran-
taine d’années, les policiers ont 
mis la main sur soixante euros et 
six paquets de cigarettes. L’un des 
auteurs devait répondre de ses 
actes devant la justice lors d’une 
comparution immédiate prévue 
lundi après-midi.

SOINDRES  Accident mortel

La route départementale 928 a 
été le lieu d’un accident mortel 
samedi, à hauteur de la commune 
de Soindres. L’information don-
née par nos confrères du journal 
Le Parisien indique que la voiture, 
dont la conductrice est décédée, 
aurait mordu le bas de la chaussée. 

Un choc frontal

Dans la foulée, elle aurait été per-
cutée à l’arrière par une voiture et 
serait donc partie en tête-à-queue 
avant d’être de nouveau heurtée 

par un second véhicule arrivant 
en sens inverse. Le quotidien 
annonce que « les circonstances pré-
cises de cet accident frontal restent à 
déterminer ».

Deux autres personnes ont été 
prises en charge lors de cet acci-
dent de la route ayant coûté la vie 
d’une habitante de Magnanville. 
Légèrement blessés, ils ont été 
transportés au centre hospitalier 
François Quesnay de Mantes-la-
Jolie.

POISSY Arrestation d’une bande de 
jeunes prêts à en découdre
La bagarre a sans doute été évitée 
de peu au quartier Saint-Exupéry, 
en Zone de sécurité prioritaire 
(ZSP). Mercredi 27 avril, vers 
16 h 30, les policiers municipaux 
repèrent une vingtaine de jeunes 
encagoulés et munis de bâtons au 
niveau de l’impasse Saint-Exu-
péry, près de la petite zone com-
merciale. 

Ils préviennent alors la police na-
tionale, qui envoie une patrouille 
à la rescousse. Les 18 adolescents, 
probablement tous mineurs, sont 
arrêtés et emmenés au commissa-
riat. Aucun n’a de carte d’identité 
sur lui. A proximité, les policiers 
ont retrouvé des bâtons et des 
poings américains.

Deux véhicules sont entrés en 
collision de face mardi 26 avril 
sur le chemin des Basses Plaines. 
Au total, cinq adultes et deux 
enfants ont été blessés. Si les 
adultes ont été légèrement bles-
sés, deux enfants de 10 et 2 ans 
sont plus gravement blessés. 

Le premier enfant présente une 
fracture du fémur tandis que le 
plus jeune souffre d’une commo-
tion cérébrale après avoir percuté 

le pare-brise avec sa tête. Il a été 
transporté à l’hôpital Necker de 
Paris et son pronostic vital est 
engagé. 

L’un des deux conducteurs  
n’a pas le permis 

La mère des enfants à quant à elle 
été emmenée à l’hôpital Beaujon, 
dans les Hauts-de-Seine, pour 
des fractures des chevilles et des 
jambes. Les autres blessés ont été 

transportés dans des hôpitaux de 
la région avec des blessures légères.

Lors des vérifications d’usage sur 
les conducteurs des deux véhicules, 
il s’est avéré que l’un d’eux n’est pas 
titulaire du permis de conduire. Le 
jeune homme de 21 ans en ques-
tion a été transporté à l’hôpital 
de Poissy pour une suspicion de 
fracture de la main et sera placé en 
garde à vue à l’issue de son hospi-
talisation.

ACHERES Deux enfants blessés dans une collision
Une collision en face à face à Achères à fait sept blessés dont deux enfants. Le pronostic vital 
du plus jeune des deux est engagé. 
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Dans le quartier du Val Fourré, les policiers avaient été la cible de jets de pierres.
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Un homme est soupçonné d’avoir endossé l’identité d’un policier pour voler un couple de per-
sonnes âgées à son domicile. Il a été arrêté par les enquêteurs de la sûreté départementale des 
Yvelines pour être mis en examen.

Samedi après-midi, un incen-
die s’est déclaré dans un pavillon. 
La compagne a découvert son 
conjoint en proie aux flammes. 
Âgé de 25 ans, ce dernier a été 
gravement brûlé dans cet accident 
dont les premiers éléments font 
état d’un départ de feu au niveau 

de la cuisine. Sur place, le Samu 
a pris en charge la victime en 
l’anesthésiant puis l’a transporté 
à l’hôpital Saint-Louis, à Paris. 
Choquée, sa compagne a été prise 
en charge au centre hospitalier de 
Pontoise (Val-d’Oise).

CONFLANS-SAINTE-HONORINE Un homme 
de 25 ans gravement brûlé

lagazette-yvelines.fr

Un homme s’est présenté de lui-
même au commissariat de Mantes-
la-Jolie après des violences faites 
aux policiers. Mercredi 20 avril, 
une patrouille circulant dans le 
quartier du Val Fourré avait repéré 
un homme faisant l’objet d’un 
mandat d’arrêt (voir La Gazette 
du 27 avril). Ils avaient voulu pro-
céder à son arrestation lorsqu’un 
groupe de personnes s’était alors 
interposé. A cette occasion, les 
fonctionnaires avaient été la cible 
de jets de pierres, trois d’entre-eux 
avaient fini par être blessés.

Plusieurs avancées ont pu être 
notifiées dans cette affaire.  
Du côté de l’homme fiché,  
Le Parisien a indiqué que la justice 
l’a condamné à 10 mois de prison 

ferme. Quant aux auteurs suppo-
sés des jets de pierres, un habitant 
de Mantes-la-Jolie s’est présenté 
au commissariat. Agé de 28 ans,  
il aurait expliqué aux policiers 
avoir participé à l’altercation. 

10 mois de prison ferme

« Ils savent qu’un jour où l ’autre, on 
va finir par les arrêter donc il vaut  
mieux qu’ils se présentent d’eux-
mêmes, a indiqué une source poli-
cière. Avant d’ajouter  : «  On n’est 
pas face à des délinquants qui ont 
de gros moyens à leurs dispositions ». 
Des investigations sont toujours 
en cours afin de retrouver deux 
autres personnes soupçonnées 
d’avoir pris part à cet incident. 

MANTES-LA-JOLIE L’homme 
se rend aux policiers
Les forces de l’ordre avaient été prises à partie par un groupe 
d’individus lors de l’arrestation d’un homme fiché. Finale-
ment, l’un d’eux s’est présenté de lui-même au commissariat.
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Le malfaiteur s’était fait passer pour un faux policier auprès de ses victimes.

Illustration

Une jeune femme de 28 ans a perdu la vie lors d’un accident 
de la route, samedi après-midi. Deux autres personnes ont été 
blessées et transportées au centre hospitalier François Ques-
nay de Mantes-la-Jolie.

Suite à un contrôle en gare d'An-
drésy, un homme âgé de 21 ans 
a été placé en garde à vue. Les 
policiers ont retrouvé sur lui 1,4 
gramme d'herbe. Dans sa voiture, 
les autorités ont mis la main sur 
une dizaine de barrettes de ré-
sine de cannabis équivalent à 23 
grammes.

Originaire du Val-d'Oise, une per-
quisition à son domicile a été orga-
nisée le lendemain. Elle a permis 
la découverte de 450 euros ainsi 
que plusieurs cellophanes ayant 
contenu de la drogue. L'homme a 
été déféré au tribunal de Versailles 
samedi en vue d'une comparution 
immédiate lundi dernier.

ANDRESY Arrêté avec près  
de 25 grammes de drogue
Suite à un contrôle, un jeune homme a été découvert porteur 
d’1,4 gramme d’herbe. Dans sa voiture, la police nationale a 
découvert 23 grammes de drogue. 

Les enquêteurs du commissariat 
de Mantes-la-Jolie ont arrêté un 
homme soupçonné d’avoir parti-
cipé à une tentative de cambrio-
lage en août dernier. 

L’été dernier, le propriétaire d’un 
restaurant  avait aperçu deux per-
sonnes sur le toit dont l’un avait 
alors laissé tomber son gant. Des 
prélèvements ADN ont permis 
aux autorités de mettre la main 
sur un homme de 31 ans, origi-
naire du Val-de-Marne. 

Placé en garde à vue vendredi, 
l’homme n’aurait donné aucune 
explication plausible. Il a été 
condamné par le tribunal de Ver-
sailles à huit mois de prison ferme.

MANTES-LA-VILLE
Son gant l’em-
mène en prison

LIMAY
Deux voitures 
brûlées coup  
sur coup

ROSNY-SUR-SEINE
Ils dévalisent  
35 caves

Les pompiers ont dû se déplacer 
à deux reprises pour éteindre des 
véhicules en flamme dans la nuit 
de samedi au dimanche, dans deux 
quartiers différents de Limay, rap-
porte Le Parisien. 

Ils sont intervenus d’abord vers 
minuit et demi rue du Maréchal 
Foch, puis à nouveau une heure 
plus tard rue des Hautes meu-
nières. 

Chargée de l’enquête, la gendar-
merie nationale soupçonne le 
même groupe ou individu d’être 
responsable des faits, compte tenu 
de la proximité temporelle entre 
les deux incendies volontaires.

Il n’est jamais agréable de se faire 
voler, même lorsque le butin est 
maigre. Ces Rosnéens, habitants 
d’un petit immeuble collectif de la 
rue de la Justice, ont constaté jeudi 
dernier que 35 caves du bâtiment 
avaient été cambriolées, relate Le 
Parisien. 

Le quotidien régional rapporte ce-
pendant que malgré les 35 portes 
fracturées, les vols ne concernent 
que des objets d’une valeur toute 
limitée. 

Les agents du commissariat de 
Mantes-la-Jolie sont en charge de 
l’enquête, qui s’annonce difficile 
compte tenu du manque de té-
moignages et d’images de vidéo-
surveillance.
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À MANTES-LA-JOLIE
Résidence Cours des Dames
EN CENTRE-VILLE, PROCHE DES ÉCOLES 
ET DES COMMERCES

DU STUDIO AU 4 PIÈCES DUPLEX 
AVEC TERRASSES, BALCONS OU JARDINS PRIVATIFS

(1) Conditions exceptionnelles à découvrir auprès de votre conseiller au 0811 330 330 ou sur l’espace de vente, valables du 11 mai au 13 juillet 2016 et non cumulables avec d’autres offres en cours ou à venir. (2) Prêt réservé aux primo-accédants 
pour l’achat d’un logement en résidence principale et soumis à conditions de revenus. (3) Le dispositif Pinel permet une réduction d’impôts dont le montant dépend de la durée de l’engagement pris par l’acquéreur - Réduction variant de 12 à 21 %. Le 
non-respect des engagements de location entraine la perte des incitations fiscales.  - COGEDIM SAS - SIRET N°054 500 814 000 55 - Illustrations non contractuelles destinées à exprimer une intention architecturale d’ensemble 
et susceptibles d’adaptations : E. Debon - Les illustrations présentées sont une libre interprétation des projets élaborés par les artistes, en conséquence, les caractéristiques présentées dans ce document ne sont pas définitives et sont susceptibles d’être 
modifiées en fonction des contraintes techniques, financières, administratives ou réglementaires imposées à Cogedim, notamment lors de l’instruction des autorisations à construire. Ces caractéristiques n’entrent donc pas dans le champ contractuel. Les 
appartements sont vendus et livrés non aménagés et non meublés - 04/2016

Une co-réalisation

TRAVAUX 

EN COURS

 PROFITEZ DE CONDITIONS 
EXCEPTIONNELLES(1)

AUPRÈS DE NOS CONSEILLERS

cogedim.com(2) (3)

0 811 330 330

PRENEZ RDV POUR
VISITER L’APPARTEMENT DÉCORÉ

CANOE-KAYAK Sélections des équipes  
de France à Mantes-la-Jolie

Le canoë-kayak sera à l’honneur 
à Mantes-la-Jolie pour cette fin 
de semaine. Du 5 au 8 mai pro-
chain, le stade nautique Didier-
Simon accueillera les plus grands 
athlètes Français de la discipline. 
Ceux-ci essayeront de décrocher 
le précieux sésame : une place dans 

l’équipe de France dans les catégo-
ries juniors et seniors en vue des 
Jeux olympiques de Rio cet été. A 
noter la présence des pagayeurs de 
l’AS Mantaise, Franck et Yohann 
Le Moël, Agathe Sananikone et 
Nicolas Boursier, qui peuvent pré-
tendre à des places. 

C’était une finale avant l’heure 
pour l’AS Poissy. Ce week-end, les 
jaunes et bleus recevaient le leader 
de la CFA, Quevilly-Rouen, avec 
l’opportunité de prendre la tête du 
classement en cas de succès. Mais 
le match n’a pas tourné en faveur 
des pisciacais qui s’inclinent lour-
dement sur leur terrain 1-4. 

Le club normand a pris l’avantage 
dès la quatrième minute grâce 
à un but sur coup de pied arrêté. 
Le score va ensuite s’alourdir d’un 
plat du pied de Mendy à la demi-
heure de jeu. La mauvaise soirée 
va continuer pour les pisciacais au 
retour des vestiaires avec l’expul-
sion sur carton rouge de Fofana. 

Quevilly-Rouen en profite pour 
inscrire deux nouveaux buts grâce 
au doublé de Guezoui.

Malgré la réduction du score sur 
un tête de Rouag à la 75e minute, 
Poissy n’arriverai pas à remonter le 
score face à un adversaire solide, 
hauteur de très peu d’erreurs tech-
nique.

Poissy, troisième de CFA  
avec 6 points de retard  

sur Quevilly-Rouen

Grâce à ce succès, Quevilly-
Rouen signe sa neuvième victoire 
de rang et se place en bonne posi-
tion pour la montée en nationale. 
A six points de Poissy qui pointe 
maintenant à la troisième place de 
CFA, doublé par le club de Croix 
qui a fait match nul ce week-end.

L’autre club Yvelinois engagé en 
CFA, le FC Mantois, s’est quant 
à lui incliné 0-3 en déplacement à 
Wasquehal.

FOOTBALL Poissy rate le coche
En CFA ce week-end, Poissy n’a pas réussi à se défaire du leader 
Quevilly-Rouen. Les pisciacais ratent l’occasion de prendre la 
tête du classement et voient leur chance de montée se réduire.

PETANQUE Inauguration de trois terrains de pétanque  
à Mézières-sur-Seine

Ce week-end, Mézières-sur-Seine 
a inauguré trois nouveaux terrains 
de pétanque sur la place du Com-
mandant-Grimblot. 

Les maires de Mézières et 
d’Epône, Jean-François Fastre 
(DVD) et Guy Müller (LR) sont 
venus pour l’événement qui a été 
suivi du premier concours de 
pétanque sur ces terrains. Avec 
la participation des « pétanqueurs 
Epônois  » et d’associations Mé-
zièroises, seize équipes ont parti-
cipé à ce concours. 

Jean-François Fastre et Guy Müller ont inauguré trois nouveaux terrains de pétanque 
à Mézières-sur-Seine.
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l’AS Poissy s’est inclinée à domicile 1-4 face au leader du championnat : Quevilly-Rouen.
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La bataille pour la deuxième place 
de Nationale 2 féminine a tenu 
ses promesses. Les conflanaises, 
troisièmes avant la rencontre, se 
déplaçaient ce week-end à Brest, 
deuxième avant la rencontre. 

Conflans prend la deuxième 
place du championnat

Au terme d’un match serré, 
Conflans s’est imposé par la 
plus petite mesure 24 à 25. Pen-
dant la première mi-temps, les 
deux équipes se sont rendues 
coup sur coup et c’est avec une 
légère avance que les yvelinoises 
rentrent au vestiaire (12-13).  

Après la pause, les conflanaises 
commencent à creuser l’écart avec 
Brest, avec même 10 minutes sans 
encaisser de but. Mais les adver-
saires du jour ne vont rien lâcher 
et réussir à égaliser à 3 minutes de 
la fin du temps réglementaire. 

La tension aura duré jusqu’à la 
dernière minute, au cours de la-
quelle les conflanaises ont inscrit 
le but qui fera la différence. Grâce 
à cette belle victoire, Conflans 
ravit la deuxième place du clas-
sement à Brest, mais reste à 11 
points du leader Montargis alors 
que trois journées restent encore à 
être disputées.

Match nul pour le pisciacais Zakaria Attou
Au terme de 12 rounds, le pisciacais Zakaria Attou (33 ans, 22 vitoires, 2 
nuls et 6 défaites) et l’italien Emanuele Della Rosa (36 ans, 36 victoires, 
1 nul et 2 défaites) n’ont pas réussi à se départager. Les deux combat-
tants s’affrontaient pour le titre vacant de l’Union Européenne des poids 
super-welters, samedi 30 avril, à Fiumucino en Italie. 

BOXE

HAND-BALL Les conflanaises 
arrachent la victoire

Le samedi 21 mai, le Comité 
départemental de sport adapté 
des Yvelines (CDSA), la direction 
départementale de la cohésion 
sociale (DDCS) et la fédération 
handisport organisent une jour-
née de sensibilisation autour du 
sport adapté à Montigny-le-Bre-
tonneux. «  Il s’agit d’une journée 
destinée à tous les éducateurs spor-
tifs des Yvelines qui souhaiteraient 
encadrer du sport adapté, explique 
Louis-Philippe Menant, trésorier 
du CDSA des Yvelines. L’objec-
tif est d’apporter des réponses sur la 
création et l ’encadrement d’une sec-
tion sport adapté. » 

La matinée sera consacrée aux 
aspects théoriques et adminis-
tratifs et l’après-midi à une mise 
en situation avec des personnes 
handicapées du Mantois. Pour 
obtenir plus de renseignements et 
s’inscrire (obligatoire) envoyer un 
mail à contact.cdsa78@gmail.com

SPORT ADAPTE 
Comment créer 
une section sport 
adapté ?

C’EST ÊTRE BIEN FRAIS
TOUT EN ÉTANT À BON PRIX

Le
vrai
prix des

bonnes
choses

Retrouvez les adresses 
et horaires  

des magasins  
proches de chez vous  

sur lidl.fr

Franck Le Moël visera une qualification en équipe de France en monoplace sur 200 
mètres.
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Le dimanche 24 avril, les Mureaux 
accueillait les finales régionales 
de rugby. Finaliste en promotion 
d'honneur, les seniors de l'Entente 
Mantes-Limay ont remporté leur 
duel au sommet face à l'Entente 
Goussainville-Gonesse. 

A l'issue d'une rencontre globale-

ment menée par les locaux, l'En-
tente Mantes-Limay s'est imposée 
25 à 8. 

Autre finale disputée, le RC Triel-
Les Mureaux est sorti victorieux 
de son derby face à l'Entente 
Mantes-Limay en réserves pro-
motion d'honneur (13-10).

RUGBY L’entente Mantes-Limay  
sacrée champion d’Île-de-France
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Bélier : Vous êtes en quête de bien-
être et de plaisirs. Vénus vous donne 
envie de profiter de la vie. Vous n’avez 
pas spécialement la tête au travail, 
mais dans les nuages ! Votre boss 
risque de vous rappeler à l’ordre.

Taureau  :  Vous avez le sens de la ré-
partie, Mercure vous donne un niveau 
important de communication. Rien ne 
vous échappe et vous ne vous laissez 
pas faire. Vous vous affirmez et vous 
savez comment être respecté par tous 
au travail ou en privé.

Gémeaux : Vous ressentez une pro-
fonde lassitude, car tous vos efforts 
ne payent pas, surtout dans votre vie 
professionnelle. Rien ne bouge et vous 
envisagez de changer complètement 
de cap. Attention, car ce n’est pas du 
tout la bonne période.

Cancer : L’imprévu est au programme ?  
Cela vous dérange et vous perturbe 
beaucoup, car vous aimez que tout 
soit organisé et planifié. Vous n’êtes 
pas d’humeur à gérer des choses aux-
quelles vous n’aviez pas pensé.

Lion : Ce n’est pas la meilleure se-
maine qui soit et vous le ressentez 
bien. Gardez un optimisme à toute 
épreuve, car la conjoncture ne sera pas 
trop longtemps contre vous. Privilé-
giez des instants de tranquillité.

Vierge : Jupiter vous offre de la sta-
bilité matérielle, Saturne et Mars 
vous créent des problèmes. Prenez les 
choses positives qui viennent à vous et 
laissez de côté le négatif. Vous aurez le 
temps de régler ça plus tard.

Balance : Vous êtes perspicace et lu-
cide dans toutes vos tâches profession-
nelles. Votre côté consciencieux fait 
des merveilles tant que vous ne vous 
mettez pas la tête dans les nuages. Ap-
prenez à rester concentré, c’est mieux !

Scorpion : Vous pensez ne pas avoir 
le choix et pourtant c’est l’inverse. On 
peut toujours dire non ce n’est pas 
une honte. Mais votre fierté vous en 
empêche. Vous vous retrouvez donc 
dans des situations périlleuses. Mais 
ne venez pas vous plaindre.

Sagittaire : C’est tendu avec beaucoup 
de conflits et beaucoup de stress sur-
tout dans votre travail. La vie privée 
ce n’est pas mieux, mais vous gérez les 
choses comme vous le pouvez. Vous 
avez surtout la sensation de garder la 
tête hors de l’eau.

Capricorne  : Vous mettez vos amours 
de côté pour privilégier le boulot. Si 
vous êtes en couple, votre moitié vous 
le reproche, mais vous n’en faites qu’à 
votre tête. Gare à la crise lorsque vous 
rentrez à la maison.

Verseau : Vous faites le grand ménage 
de printemps autour de vous, mais 
aussi dans votre intérieur. Vous vou-
lez repartir sur des bases plus saines. 
Il s’agit d’un nouveau départ ce qui est 
tout le symbole d’une nouvelle vie.

Poissons : Vous n’avez pas les idées 
très claires actuellement. Vous, qui 
avez toujours le cerveau en ébullition, 
vous vous sentez complètement éteint. 
La fatigue s’accumule, vous devriez 
vous reposer beaucoup plus.

Mercredi 
5°/15°
Jeudi 
7°/18°

Vendredi 
7°/16°

Samedi 
8°/17°

Lundi 
11°/21°
Mardi 
11°/21°
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ACTUALITES 
La semaine dernière au micro de LFM

Retrouvez l’ensemble de nos émissions dans leur intégralité sur notre site  
www.lfm-radio.com et en vidéo sur notre chaîne Youtube RadioLFMOfficiel.

« Maligne » revient 
au Cac Georges-Brassens
Suite au succès de la présentation précédente de «  Maligne  » qui avait 
affiché complet le 12 avril, le Centre d’action culturelle (Cac) Georges-
Brassens organise une séance de rattrapage le mardi 10 mai à 19 h 30. 
À vingt-sept ans, Noémie Caillault apprend qu’elle a un cancer du sein. 
Cette boule de 6 centimètres et les déboires médicaux qu’elle va dé-
clencher seront le sujet du premier texte de théâtre de la jeune actrice.  
« Maligne » est un monologue autobiographique à l’humour bien trempé 
malgré la gravité du sujet. Le tarif est de 15 euros, pour obtenir plus d’in-
formations et réserver vos places, rendez-vous sur cacgeorgesbrassens.com

MANTES-LA-JOLIE

LES MUREAUX Artistes de renom et émergents se retrouvent 
aux festival Mozaik
La 14e édition du festival Mozaik aura lieu au Mureaux du 14 au 22 mai. Artistes locaux émer-
gents retrouveront dans cette programmation des noms confirmés de la scène française tels 
que Lefa ou le Top 50.
Le festival Mozaik investit les 
Mureaux pour sa 14e édition avec 
de nombreux concerts et événe-
ments pour toute la famille autour 
de la musique. Du 14 au 22 mai, 
artistes locaux et émergents cô-
toieront des talents confirmés de 
la scène française, dans un panel 
de style varié.

Lefa, l’ancien membre de la Sexion 
d’Assaut, sera la tête d’affiche pour 
les amateurs de rap. Il présentera 
son nouvel album « Monsieur Fall » 
sur la scène du Cosec le samedi 21 
mai. Les fanas des années 80 au-
ront droit au spectacle de la tour-
née du « Top 50, Partez en live ! » 
le dimanche 22 mai. Pour ces deux 
concerts, les tarifs sont compris 
entre 12 et 31 euros. 

Electro, rock, fanfare, rap, 
variété, … Il y en aura pour 

tous les goûts

Le jeune public ne sera pas non 
plus en reste avec le spectacle 
musical « Trotro fait son cirque » le 

jeudi 19 mai, un spectacle musical 
mélangeant jonglage, acrobaties 
et humour. En dehors de ces trois 
têtes d’affiches, ce sont pas moins 
de 15 événements, gratuits pour 
la plupart, qui sont organisés avec 
des concerts d’électro/pop, de rock, 
de fanfare, ... mais aussi des spec-

tacles et des ateliers. 

Plus d’informations et la program-
mation complète au 01 30 91 24 30  
ou sur lesmureaux.fr. Les places 
sont disponibles à la Médiathèque 
ou sur les réseaux France-billet, 
Fnac, Carrefour et Géant.

Bérangère Krief investira l’espace 
Maurice-Béjart pour présenter un 
version enrichie de son spectacle, 
le samedi 14 mai à 21 h. Après son 
rôle remarqué de Marla dans la 
série « Bref » et un passage dans le 
film « Joséphine », l’humoriste n’est 
plus à présenter. Dans ce one wo-
man show, fraîche et nature, Bé-
rangère Krief fait rimer cupcake 
et politiquement incorrect dans 
un show où Jeanne d’Arc croise 
Batman et Freud côtoie Ribéry. 
Elle parle de tout avec une grande 
liberté. Les tarifs sont compris 
entre 9 et 41 euros, reservations 
au 01 39 71 57 00.

VERNEUIL-SUR-SEINE Bérangère Krief  
débarque à Maurice-Béjart

Bérangère Krief jouera son one woman 
show le 14 mai à Verneuil-sur-Seine.
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L’ancien membre de la Sexion d’Assaut, Lefa, sera en concert aux Mureaux le 21 mai.

DR

Dans le cadre du Jour de l’orgue à 
l’échelle nationale, la Communau-
té urbaine Grand Paris Seine & 
Oise organise sa quatrième édition 
du « Printemps des orgues » du 6 au 
15 mai. Pendant cette manifes-
tation, de nombreux événements 
gratuits sont organisés autour des 
orgues sur les communes d’Auber-
genville, de Mantes-la-Jolie et de 
Rosny-sur-Seine. 

Sur les huit artistes internationaux 
participant au «  Printemps des 
orgues », le récital d’Olivier Latry, 
organiste titulaire de l’orgue de la 
Cathédrale Notre-Dame de Paris, 
est à noter. Ce récital d’orgue est 

gratuit et aura lieu le dimanche 8 
mai à 17 h, à la collégiale Notre-
dame de Mantes-la-Jolie. Aussi, le 
14 mai à 20 h 30, Paul Goussot et 
Jean-Baptiste Monnot se partage-
ront le clavier de l’orgue de l’église 
Jean-Baptiste de Rosny-sur-Seine 
pour le concert d’inauguration fai-
sant suite à la restauration de l’ins-
trument. 

Le programme complet du « Prin-
temps des orgues » est disponible sur 
orgueenmantois.wordpress.com et 
les réservations se font auprès de 
l’École Nationale de Musique de 
Mantes-la-Jolie au 01 34 77 88 88.

VALLEE DE SEINE Le « Printemps des orgues » 
va à nouveau souffler
Le « Printemps des orgues » revient pour sa quatrième édition 
dans la Vallée de Seine. De nombreux concerts, expositions, 
visites guidées, etc, sont organisés pour découvrir cet instru-
ment souvent méconnu.

Les inscriptions pour le 4e rallye 
pédestre des 2 Rives de Seine (& 
Oise) sont ouvertes. Après Triel-
sur-Seine, Andrésy et Verneuil-
sur-Seine, cette nouvelle édition 
se déroulera le samedi 21 mai 
après-midi à Orgeval. A travers 
la ville, le parcours prévu permet-
tra au participant de découvrir le 
patrimoine d’Orgeval autrement. 

Enigmes et questions  
d’observations

A travers des énigmes et des ques-
tions d’observations, les équipes 

composées de 3 à 5 personnes 
découvriront progressivement 
l’itinéraire. Organisé par les asso-
ciations d’histoire locale du ter-
ritoire dont «  ACV, la mémoire de 
Villennes  » et Histoire d’Orgeval, 
avec la participation d’Orge-
val-Accueil, cet événement lu-
dique et culturel s’adresse à tous.  

Les inscriptions sont de 2 euros par 
personnes, gratuites jusqu’à 16 ans ; 
et peuvent s’effectuer au 01 39 75 
71 92 ou sur memoire.villennes@
free.fr. Pour plus d’informations  : 
memoire-villennes.info.

ORGEVAL Rallye pédestre : 
ludique et culturel
Plusieurs associations d’histoire locale organisent un rallye 
pédestre dans les rue d’Orgeval le samedi 21 mai.

La bibliothèque municipale de 
la ville accueille l’exposition « Les 
déchets » du 3 au 21 mai. Prêtée par 
la bibliothèque départementale 
des Yvelines, cette exposition vise 
à sensibiliser les visiteurs sur les 

thèmes de la gestion des déchets 
et à apporter des éléments néces-
saires à l’adoption de comporte-
ments éco-responsables. Pour plus 
de renseignements, contacter le  
01 39 70 20 91.

TRIEL-SUR-SEINE Tout comprendre 
de la gestion des déchets

MEULAN-EN-YVELINES Exposition textile  
et autobiographique
Du 4 mai au 4 juin, la salle des 
expositions du Domaine Berson 
accueille l’exposition « Voir rouge » 
de Muriel Baumgartner. L’artiste 
textile y livre un travail biologique 
et autobiographique. L’entrée 

est libre le mardi de 15 h à 18 h,  
le mercredi, vendredi et samedi de 10 h 
 à 13 h et de 15 h à 18 h. L’artiste sera 
présente le samedi 7 mai à 11 h 30.  
Plus de renseignements sur l’ar-
tiste : murielbaumgartner.com

ACHERES La légende 
Fred Wesley  
au Sax
Fred Wesley, accompagné par les 
New JB’s, viendra enflammer le 
Sax le 10 mai prochain. Le trom-
boniste de renom a joué avec les 
plus grands, Tina Turner, James 
Brown, Janet Jackson ou encore 
Nas. Aujourd’hui, Fred Wesley 
joue et enregistre avec son propre 
groupe de jazz-funk.  La première 
partie du concert sera assurée par 
« La Fonction » et son son entre 
funk psyché et rock zappaïen. Les 
tarifs sont entre 15 et 18 euros, 
plus d’information au 01 39 11 86 
21, ou resa.lesax@wanadoo.fr ou 
sur lesax-acheres78.fr

Johnny Prieur sera au Story-Boat 
ce week-end pour présenter son 
spectacle. « En équilibre » mêle ma-
gie, humour, music-hall et des pail-
lettes. Dans ce show, Johnny Prieur 
est un excessif, qui se met dans des 
situations invraisemblables jusqu'à 
perdre complètement le contrôle 
de la situation.

L'humoriste jouera « En équilibre » 
le vendredi 6 mai à 21 h, le samedi 
7 mai à 20 h et le dimanche 8 mai à 
19 h. Le tarif est unique à 15 euros 
et la réservation est indispensable 
au 06 70 48 63 01.

CONFLANS Johnny 
Prieur presque  
« en équilibre »

Préambule :
Retour sur l’évènement Tremplin Jeunes Talents de LFM Radio. Pour l’édition 2016, 18 jeunes âges de 12 à 22 ans venant en grande partie du département des Yvelines et de l’Oise,  
se sont produits sur la scène du CAC Georges Brassens de Mantes-la-Jolie pour remporter ce prix mis en jeu par la radio locale samedi 23 avril dernier. Amis, parents mais aussi grands-
parents, le public était au rendez-vous, une centaine de personnes de tous âges se sont réunies pour soutenir leur candidat favori. Cette année, le tremplin a offert au vainqueur, la possibilité 
d’enregistrer un single en studio au sein de la structure OSR, la réalisation de leur clip ainsi que la programmation de leur titre dans la Playlist de LFM Radio.
Des shows de danse, des artistes guest et l’ensemble des prestations des candidats sont à retrouver sur notre chaîne YouTube «RadioLFMOfficiel» et sur notre site www.lfm-radio.com.

Après Jamila en 2015, les grands vainqueurs de cette édition sont Alan et Jérémie, duo formé depuis à peine 
9 mois et élèves au lycée Camille Claudel de Mantes-la-Ville. Ils ont littéralement enflammé la scène du CAC.

Le jury Jeunes Talents était composé de la chanteuse Khady, originaire de Mantes-la-Jolie, qui a acquis une 
grande renommée grâce à sa participation dans l’émission The Voice sur TF1, la directrice d’antenne de 
LFM Radio Hakima Aya et T-Wel, artiste émergent de la scène Soul/R&B/Zouk. Les délibérations ont été 
rudes tant la diversité des registres était importante.

Le tremplin en 3 phases. 1ère phase : passage des 18 candidats sur un premier titre ; 2ème phase : sélection de 5 
demi-finalistes, puis finale avec les 2 candidats sélectionnés. Ci-dessus, les 5 demi-finalistes : Maïssoun, Maéva, 
Laurine, Alan et Jérémie et Mailie.

Les apprentis-journalistes d’LFM Radio issus de l’association Tous Ensemble de Mantes-la-Ville, se sont rendus 
dans les studios de la chaîne de télévision D8 pour découvrir les coulisses d’une émission animée par Camille 
Combal et rencontrer Cauet ou encore Carole Rousseau, présentatrice TV sur TF1.

« On ne 
s’attendait 
pas du tout  
à gagner ! »

« On ne 
s’attendait  
pas du tout 
à gagner ! »

Alan et Jérémie

Olivier Latry, organiste titulaire de l’orgue de Notre-Dame de Paris, donnera un récital 
à la collégiale de Mantes-la-Jolie. 
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